Née en 1941 a Shizuoka, Itsuko He ¢ diplomée de
U'Eecole d’Architecture de I'Ui akuin, Tokyo,
en 1963. Elle travaille ing ans chez ort
Kikutake. En 1969, elle décide de reprendre des érnides
d’architecture et travaille avec Ka ol UInstitut de
Technologie de I'Université de Tokyo. Elle fonde sa propre
agence en 1976.
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droit au but sans s'encombrer de nostalgie ni se perdre dans
les inguiétudes culturelles. Ne se souciant pas de satisfuire sa
créativité d’architecte, elle oriente toute sa recherche vers
laptimisation de l'espace. Ses constructions sont, aucun
doute, les plus « objectives » qu'on puisse aujourd’hui trouyve
au Japon. Leur netteté s'accorde en tout cas parfaitement a
l'image « moderne » que suggérent les produits industrie
haute technologie.
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